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AVIS 
! l 'administrat ion de Ia FEI)ERA-
TlOAlIOHLUCiKi : , avise ses abon-
née de Suisse, que Ie montan t de 
l 'abonnement du S-" semestre 1889 
va ê t re perçu en remboursement 
postal p a r Ir . 3 . IS , et les pr ie d'y 
réserver bon accueil. 
L a m o n t r e su isse a u x E t a t s -
U n i s . 
Certains indices sérieux permettent de 
croire que la montre suisse est en bon 
chemin de reprendre, sur le marché des 
Etats-Unis, la place qui lui est disputée 
par la montre américaine. Notre horlo-
gerie soignée, principalement, est fort 
demandée et on nous dit que de très 
grandes quantités de mouvements de 
montres compliquées sont commission-
nées à la Vallée, par des fabriques amé-
ricaines, qui se les font expédier à un 
très grand degré d'avancement, les ter-
minent chez-elles,les mettent en boîtes et 
les vendent comme produit américain. 
Mais ce n'est pas seulement l'horlo-
gerie compliquée qui est demandée. On 
signale la présence de quelques acheteurs, 
qui, ces dernières années avaient perdu 
le chemin de la Suisse, et qui y revien-
nent attirés par la meilleure qualité de 
notre horlogerie due aux progrès incon-
testables que nous avons réalisés, ces 
dernières années, dans notre fabrication. 
L'un d'eux, auquel on faisait, il y a 
quelques jours, la remarque qu'il n'était 
pas venu en fabrique depuis plusieurs 
années répondit. 
« A l'époque dont vous parlez, on ne 
voulait plus entendre parler de la montre 
suisse qui était alors, d'une qualité 
moyenne notoirement inférieure à celle 
de la montre américaine. Pour vendre 
l'une de vos montres, il fallait se pré-
senter chez l'acheteur, le revolver au 
poing et encore, n'arrivait-on pas 
toujours à lui imposer un achat, tant vos 
montres courantes étaient mauvaises. 
Aujourd'hui, il en est autrement, et il 
faut que vous ayez singulièrement per-
fectionné vos procédés de fabrication et 
l'outillage de vos fabriques,car la montre 
suisse peut victorieusement soutenir la 
comparaison avec la montre américaine. 
C'est pourquoi je vous suis revenu. » 
Ce propos a son importance et il est 
bon de constater ce témoignage donné 
par un américain, et qui, par cela même 
n'est pas suspect de partialité. 
C'est qu'il faut reconnaître qu'à un 
certain moment, nos montres de paco-
tille, nos patraques, comme on les appe-
laient fort justement, méritaient leur 
mauvais renom et ont fait un tort im-
mense à la réputation de la montre 
suisse. 
Ce mauvais temps est loin derrière 
nous et la patraque n'est bientôt plus 
qu'un souvenir; elle aura disparu complè-
tement le jour où l'on aura mis un arrêt 
à la baisse des prix 
Nous devons ce résultat aux sacrifices 
faits par nos manufactures de montres et 
par nos fabriques d'ébauches, en vue de 
maintenir leur outillage et leurs procé-
dés de fabrication à la hauteur des per-
fectionnements modernes. 
Exposition universelle de Paris. 
Le Journal de Genève publie, sur l'horlo-
gerie suisse à l'exposition, une correspon-
dance dont nous détachons les passages 
suivants : 
L'exposition collective des fabricants neu-
châtelois et genevois atteste d'une manière 
non équivoque que notre pays reste, en 
dépit de toutes les concurrences, le centre 
principal de la' manufacture des montres de 
poche. Par malheur l'installation est tout à 
fait défectueuse ; on ne saurait la comparer 
qu'à celle d'une salle de musée aménagée 
pour recevoir des collections de coléoptèresn 
Les vitrines rectangulaires, de très petites 
dimensions, sont posées à plat, à hauteur 
d'appui. Il faut courber d'échiné pour es 
bien voir le contenu ; la nudité des murs et 
à peine masquée ci et là par quelques tro-
phées de limes et d'instruments divers d'un 
aspect médiocrement récréatif. Si peu enga-
geant est le coup d'œil d'ensemble que la 
plupart des visiteurs, n'apercevant que des 
boîtes de verre, dont ils ignorent le contenu, 
traversent la salle en toute hâte. Il nous 
semble qu'une exposition de ce genre de-
manderait à être présentée avec un certain 
luxe de mise en scène. En l'ornant de quel-
ques tentures, en y plaçant quelques meu-
bles confortables, surtout des vitrines incli-
nées, on eût tiré meilleur parti de l'espace 
disponible. 
Cet espace paraît à peine suffisant, sur-
tout si on le compare à l'emplacement trois 
fois plus grand réservé à l'horlogerie fran-
çaise, dont l'importance est moindre. Nos 
fabricants se sont donc vus forcés de n'ex-
poser qu'un nombre restreint de pièces, 
aussi ont-ils compris qu'ils devaient attacher 
d'autant plus d'importance à la qualité de 
leurs envois. Non multa sed multum, telle a 
été leur devise, et cette fois encore elle les 
conduira à la victoire. 
Ne pouvant que difficilement produire 
des articles à très bon marché aux mêmes 
conditions que les concurrents étrangers — 
les Américains surtout — les fabriques de 
la Suisse romande ont laissé à d'autres la 
spécialité des montres de pacotille, pour 
consacrer tous leurs soins à perfectionner 
l'horlegerie de précision. C'est, du reste, 
depuis longtemps, notre spécialité, ainsi 
que le démontre l'intéressante notice histo-
rique annexée à la monographie que vient 
de publier M. Joseph Rambal. Dès la fin du 
siècle dernier, en 1786, Moïse Pouzait cons-
truisit le premier modèle de son échappement 
à ancre. Cette invention perfectionnée par 
les travaux de divers horlogers genevois, tels 
que Georges Leschot et Antoine Léchaud, 
permet de construire des pièces portatives 
qui atteignent à un degré de précision com-
parable à celui des meilleurs chronomètres 
de marine. Au concours de compensation 
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ouvert en 1885 sous les auspices de la Classe 
d'industrie, le quatrième prix seulement fut 
attribué à un chronomètre de marine ; les 
trois premiers prix avaient été obtenus par 
des montres de poche. Pour qu'un chrono-
mètre soit garanti par un bulletin de notre 
Observatoire portant la note « très satisfai-
sante », il faut que l'écart moyen de sa mar-
che diurne ne dépasse pas trois quarts de 
S G C O H U G 
Quelques maisons — de la Vallée surtout 
— exposent plus particulièrement des piè-
ces compliquées. Si l'horloge 'de Strasbourg 
a passé autrefois pour une des merveilles 
du monde, aujourd'hui elle se trouve dis-
tancée par de simples montres du format le 
plus modeste. Il en est qui indiquent, ou-
tre les heures et les minutes, la date, le 
nom du mois, le jour de la semaine, les 
quartiers de la lune, les marées ; elles sont 
munies de grandes et de petites sonneries, 
de répétition à la minute, d'un réveille-
matin, de secondes trotteuses, de secondes 
indépendantes, e t c . . . La plupart de ces 
complications sont plus amusantes qu'utiles; 
mais il en est une qui peut rendre de réels 
services, c'est celle qui consiste à ajouter 
aux secondes trotteuses une aiguille chrono-
graphique. 
On sait que les chronographes, en enre-
gistrant avec une exactitude mathématique 
de courts intervalles de temps, permettent 
d'observer la durée des phénomènes les 
plus rapides. Nous en trouvons une grande 
variété dans les vitrines des exposants neu-
châtelois. Le système le plus en faveur ac-
tuellement est celui des chronographes re-
venant à zéro, inventé en 1862 par notre 
compatriote M. Adolphe Nicole. Cet appa-
reil vient, très simplement, s'adapter au 
mécanisme d'une montre de poche. Dans sa 
position normale, l'aiguille chronographi-
que est stationnaire sur le chiffre XII du 
cadran. On la met en mouvement au moyen 
d'une poussette qui la fait communiquer 
avec une roue fixée à l'axe des secon-
des trotteuses; une pression en sens in-
verse interrompt la communication et ar-
rête instantanément l'aiguille. L'observateur 
constate alors le nombre de secondes et de 
fractions de secondes écoulées entre le dé-
part et l'arrêt; puis il ramène l'aiguille à 
son point de départ. La fraction exprimée 
correspond à la durée de la vibration du 
balancier; elle est, en général, d'un cin-
quième de seconde, soit 18,000 vibrations 
par heure. Pour les appareils destinés à ob-
server des phénomènes qui durent plus d'u-
ne minute, il faut ajouter une seconde ai-
guille dite des « minutes chronograpbiées s. 
On construit de grands chronographes 
enregistreurs beaucoup plus exacts encore ; 
ces appareils ont contribué à l'avancement 
de presque toutes les sciences ; ils rendent, 
par exemple, de signalés services aux phy-
siciens, pour l'observation de phénomènes 
lumineux, aux physiologistes qui, en étu-
diant les sensations &ous le rapport de la 
rapidité de la transmission aux centres ner-
veux, ont trouvé les éléments d'une psycho-
logie scientifique ; aux astronomes surtout, 
auxquels les chronographes permettent d'en-
registrer avec une précision rigoureuse 
l'instant du passage des astres au méri-
dien. 
Entre l'horlogerie et l'astronomie, il y a 
un perpétuel échange de services. On peut 
dire en particulier qu'à Genève aussi bien 
qu'à Neuchâtel, les progrès de la haute hor-
logerie sont dus, pour une large part, au 
contrôle permanent exercé par les observa-
toires et aux concours de réglage institués 
sous leur direction. Les concurrents étran-
gers cherchent maintenant à suivre en cela 
notre exemple et, dans ces dernières an-
nées, les observatoires de VaIe Collège, aux 
Etats-Unis, de Kew, en Angleterre, et de 
Besançon ont institué des concours de chro-
nomètres. 
F é d é r a t i o n o u v r i è r e suisse. 
Le deuxième rapport annuel du secrétariat 
ouvrier suisse — année 1888 — vient de 
paraître, nous en détachons les passages qui 
se rapportent au programme d'activité du 
secrétariat. 
Pour 1887, on avait prévu : 
1° des relevés statistiques sur les salaires 
des ouvriers ; 
2° des relevés statistiques sur les secours 
payés en 1886 par les caises de malades, 
pour les cas d'accidents ; 
3° des relevés auprès des caisses de mala-
des en Allemagne, en particulier en ce 
qui concerne les conséquences de la 
période de carence. 
Faute des crédits nécessaires, on n'a pas 
pu prendre en mains les points 1 et 3 ; c'est 
pourquoi il n'est resté purement et simple-
ment que le point 2 à traiter. A propos de ce 
travail, le rapport annuel du secrétaire ou-
vrier, présenté en séance du comité central 
le 5 février 1.888, disait que la publication 
des résultats pourrait probablement paraître 
vers le milieu de l'année 1888 et qu'elle 
serait suivie, comme complément, de nou-
veaux renseignements sur les secours accor-
dés en 1887 dans les cas d'accidents. 
Dans le programme de 1888 apparaissent 
de nouveau : 
1° la statistique des salaires, la compul-
sation et la publication des matériaux 
et, éventuellement, leur complètement 
par de nouveaux relevés ; 
2° les relevés sur les secours payés par les 
caisses de malades pour les cas d'acci-
dents, la compulsation et la publication 
des matériaux ; 
3° des relevés, auprès des caisses de ma-
lades en Allemagne, sur les conséquen-
ces de la période de carence ; 
4° une enquête ouvrière au sujet d'un pro-
jet de loi lédérale sur les arts et mé-
tiers ; 
5° une enquête sur les conditions des 
couturières, des l'ingères et d'autres 
ouvrières. 
Quant à la statistique des salaires, on en 
prévoit la publication des résultats pour l'an-
née 1888 ; en ce qui concerne les secours 
payés par les caisses de malades pour les cas 
d'accidents, on remarque que la compul-
sation des matériaux pourra s'étendre encore 
dans le courant de 1888; quant à savoir si et 
jusqu'à quel point les matériaux relatifs à 
l'enquête industrielle pourront être compul-
sés en 1888, il n'est pas encore possible, dès 
maintenant déjà, de Ie prévoir. 
Pour la statistique des salaires, on n'a pu 
procéder, dans le courant de 1888, qu'à des 
relevés d'essais restreints à la classe ouvrière 
de Winterthur et des environs ; pour ce tra-
vail, on a bénéficié de la franchise de port. 
Le programme de 1889 fait envisager l'espoir 
que ces essais pourront être terminés à la fin 
de 1888 ou au commencement d'el889. Quant 
aux travaux sur les secours payés par les 
caisses de malades, pour les cas d'accidents, 
le programme fait observer que l'on peut à 
peine prévoir que la publication en langue 
allemande puisse être imprimée avant le 
mois d'octobre 1888. D'autre part, il y a lieu 
de renvoyer à plus tard le voyage en Alle-
magne pour les recherches relatives à la 
période de carence. L'enquête ouvrière au 
sujet du projet de loi fédérale sur les arts et 
métiers n'a pas pu se faire; par contre, la 
société du Grûtli a publié un repport pré-
senté dans une conférence sur la législation 
industrielle. L'enquête sur les ouvrières était 
en connexité intime avec la statistique sur 
les salaires. 
Il résulte de là que le programme pour 
1889 prévoit les travaux suivants : 
1° relevés et compulsation des matériaux 
pour une statistique générale des salai-
res en Suisse ; 
2° compulsation et publication des relevés 
sur les accidents secourus, en 1887, 
par les caisses de malades (on prévoit 
que les résultats des recherches sur les 
secours payés pour accidents, en 1886, 
auront été compulsés et publiés aupa-
ravant) ; 
3° relevés, auprès des caisses de malades 
en Allemagne, sur les conséquences 
de la période de carence ; 
4° on a renoncé à l'enquête ouvrière au 
sujet d'un projet de loi fédérale sur les 
arts et métiers ; 
5° ainsi qu'à l'enquête concernant les con-
ditions des couturières, des lingôres et 
autres ouvrières comme point spécial 
de programme ; 
6° par contre, on a ajouté un point nou-
veau, savoir : étude de l'exposition alle-
mande pour la préservation contre les 
accidents. 
Il y a tout lieu de prévoir que ce program-
me ne pourra pas plus être exécuté en entier 
que les deux précédents. Nous nous trou-
vons au commencement de 1889, et la pre-
mière publication des relevés sur les caisses 
de malades en 1886 n'a même pas encore 
paru. Quant à la statistique des salaires, nous 
devons être contents si la compulsation des 
résultats de l'essai fait à Winterthur et dans 
ses environs peut être terminée. 
NOUVELLFS DIVERSES 
L ' h o r l o g e r i e s u i s s e a P a r i s . — Les 
opérations du jury pour la classe 26, horlo-
gerie suisse, commenceront vendredi 28 
courant. 
Lis te des m a r c h a n d e h o r l o g e r s ac-
tuellement à Ii Chaux-de-Fonds à FIwIeI de 
la Fleur-de-Lis : Liste dressée jeudi 27 juin 
1889 ά 5 heures du soir : MM. Unger, Paris 
et Brésil. — Aaron, Paris et Brésil (Porto 
Alùgre). — Reinin, Moscou. — Saunders, 
Canada. — Worms, Paris et Buenes-Ayres. 
— Richter, Freiberg (Saxe). — Traugott, 
Francfort. — Arthur Schwarz, Vienne. — 
Rassmussen, Londres. 
VARIÉTÉ 
P o u r q u o i ? — Un journal suisse l'Ami 
du-peuple, de Bulach, publie ce qui suit : 
« La misère règne dans Ie pays. — Pour-
quoi? 
Tous les hommes se plaignent et tous 
fument. 
Beaucoup gémisent sur les mauvaises ré-
coltes dans les contrées vinicoles et se con-
solent en prenant un verre. . 
On gémit sur le prix élevé du lait et l'on 
boit du cognac. 
On verse des larmes sur Ia décadence des 
métiers et l'on achète chez nous que des 
marchandises étrangères. 
On se plaint de la dureté des temps et l'on 
va tous les soirs à l'auberge. 
On se lamente sur l'anéantissement de la 
vie de famille et l'on se fait recevoir membre 
de dix sociétés. 
On s'effraie du prix du pain et l'on achète 
les articles de mode les plus nouveaux. 
Tous critiquent l'abus des fêtes et tous y 
courent à l'envi. 
On trouvé les vêtements trop chers et l'on 
. 
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a honte de porter des habits de milaine (drap 
du pays). 
On se plaint du manque de bons ouvriers 
de campagne, et l'on envoie tous les garçons 
duiiK les bureaux. 
Qu'on cesse donc de se plaindre aussi 
longtemps que l'on n'aura pas changé tout 
cela !... 
BREVETS D'INVENTION 
LISTE DES BREVETS ENREGISTRÉS 
c o n c e r n a n t l ' i n d u s t r i e h o r l o g è r e . 
Cl. 123, n° 983. 28 mai 1889, 8 h. — Bélière 
et pendant perfectionnés pour montres. — 
F a x o n , F r a n k - G e o r g e , Mount-Moris 
(Etats-Unis d'Amérique). Mandataire: 
Bourry-Sèquin, Zurich. 
Cl. 123, n° 986. 31 mai 1889, 8h.—Nouveau 
système de compteur à secondes ou frac-
tions de secondes, avec aiguille rattrapan-
te. — C h â t e l a i n , F r i t z - G u s t a v e , Rue 
de l'Hôpital, Neuchâtel (Suisse). 
Cl. 123, n° 1016. 23 mai 1889, 8 h. — Dispo-
sition de mise à l'heure par le pendant en 
retirant la couronne de la tige de remon-
toir avec tige de remontoir dite brisée, 
permettant d'emboîter le mouvement et de 
le sortir de sa boîte en conservant en place 
dans le pendant la couronne, et la tige de 
remontoir. — P a t e k - P h i l ï p p e *fc C'· , 
Genève (Suisse). Mandataire : Imer-Schnei-
der E. Genève ^ ι ·>• < · 
Cl. 123, n° 1017. 23 mai 1889, 8 h. —Montre 
à secondes indépendantes à deux barillets 
se remontant ensemble par le même mé-
canisme de remontoir au pendant, et à 
deux corps de rouage dont le rouage des 
secondes est planté dans le même pont et 
au-dessus de celui de lamontre. — P a t e k -
P h i l i p p e <fc Cio, Genève (Suisse). Man-
dataire : Imer-Sclmeider, E., Genève. 
Cl. 123, n° 1018. 23 mai 1889, 8 h. — Méca-
nisme de calendrier perpétuel spéciale-
ment destiné aux montres de poche. — 
P a t e k - P I i i l i p p e Λ: C i e , Genève (Suisse). 
Mandataire : Imer-Schneider, E., Genève. 
Cl. 123, n° 1027. 28 mai 1889, 4 h. — Per-
fectionnement aux montres à remontoir, 
dites « à bascule » et avec mise à l'heure 
au pendant. — T l i o m m e n , CSédéon, fa-
bricant d'horlogerie, Waldenburg (Suisse). 
Mandataire : Ritter, A., Bâle. 
Cl. 123, n» 1028, 28 mai 1889, 4 h. — Méca-
nisme de mise à l'heure au pendant des 
montres à remontoir, dites « à bascule ». 
— T h o m m e n , Ctédéon, fabricant d'hor-
logerie, Waldenburg (Suisse). Mandataire : 
• Miter, A., Bâle. 
Cl. 123, n° 1032. 31 mai 1889, 4 h. —Echap-
pement à détente privotée. — K o b e r t -
W w U i , Λ il m u , Rue du Puits, 21, Chaux-
de-Fonds (Suisse). 
Cl. 123, n° 1042. 1« juin 1889, 8 h. — Nou­
veau calibre à cylindre. — P e r r e t , D a -
vid , ingénieur, Neuchâtel (Suisse). Man-
dataire : Imer-Schneider, E., Genève. 
Cl. 125, n" 1039. 8 juin 1889, 8 h. — Echap-
pement à pendule libre. — F r e i , C h a r -
les , horloger, Sidwald, Neu St-Johann, 
Toggenbourg (Suisse). 
Cl. 132, n» 997. 29 mai 1889, 4 h. — Boîte à 
musique à ellipse centrale. — JTaccartl-
Margo t , Emi le , Ste-Croix (Suisse). Man-
dataire : de Waldkirch, Ed., Berne. 
Cl. 141, n» 989, 28 mai 1889, 12 h. — Sys-
tème d'horloges électriques avec régulateur 
à remontoir automatique électrique. — 
C r u y t , IW., St-Nicolas (Belgique). Man-
dataires : Blum et Cie, E., Zurich. 
Cl. 169, n° 1003. 18 mai 1889, 8 h. — Rehaut 
à double cran pour fermeture à glace des 
montres, de médaillons, broches, boutons 
de manchettes, etc. — H e s s , F r i t z , Locle 
(Suisse). Mandataire : Imer-Schneider, E., 
Genève. 
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Le rédacteur responsable: Fritz HUGTTENIN. 
Aux fabricants de pendants 
Dans une des principales localités du canton de Neu-
châtel, où il n'y a pas de concurrence pour la partie, on offre 
à remettre de suite u n a t e l i e r a v e c l ' o u t i l l a g e c o m -
p l e t nom* l a f a b r i c a t i o n d e s p e n d a n t s e t 
a n n e a u x o r e n t o u s g e n r e s . S'adresser à M. Alphonse 
JAQUES, rue de la Couronne, Le Locle. 748 
Livre général d'adresses pour la bijouterie et les 
branches similaires en Allemagne. . 
Ce livre contient toutes les adresses des maisons de ces branches 
existant dans toute l'Allemagne : bijouteries or et argent (vraie ou 
imitation), fabriques d'horlogerie, magasins de gros et détail, !es 
noms des fabricants d'horlogerie et horlogers. Prix du livre en 
magasin, 10 francs. Prix de souscription, 6 francs. Fin de la sous-
cription et de la réception des annonces : fin juillet. Pour les 
annonces et les abonnements, s'adresser h la rédaction et à l'expédi-
tion. 
750 Adolphe Meier, vt°^£tn)' 
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FABRICATION DE MONTRES SOIGNÉES 
D e m a n d e z ^ R < % le CanarA 
SPÉCIALITÉ de J & £ REMONTOIRS 
i8, i9 et 20 lignes )fi&*' Garantis 
OR, ARGENT 4&0S& PLAQUÉ.& MÉTAL 
avec cache-poussière et échappements ancres, à renversements 
Breguet et spiraux Paillard, Palladium non magnétique, breveté 
s. g. d. g., accompagnés de bulletins de marche de l'Observatoire 
cantonal. PRIX MODIQUES en 
Exportat ion 
Tente cn gros HRICODONET I'our Ia Suisse Tente au détail 
58, Quartier-Neuf — B I E N N E — Café du Pont, 58' il 
.A. ^nEZLNTDIRIE] 
en bloc ou séparément, l 'out i l lage «l 'un a t e l i e r d e m o n t e u r d e 
bo î t e s , entre autres 4 machines à tourner les boîtes dont une dite 
automatique, des étaux, des balanciers, forges, différents tours et 
lampes à souder, etc., etc. 
PRIX TRÈS RAISONNABLE 743 
S'adresser à Messieurs Neukomm et Bonaccio, à St-Imier. 
RECOMMANDATION 
Le soussigné recommande aux fabricants d'horlogerie et de 
boîtes son n o u v e a u s y s t è m e d 'oxy l i age fin noir et 
garanti pour boîtes acier. Prix réduits. Service prompt et 
soigné. Echantillons à disposition. 654 
ROBERT WIDMER, armurier, BIENNE 
Mélaux ANTI-MAGNÉTIQUES brevetés 
de l'Usine genevoise de dégrossissage d'or, à Genève 
A L'USAGE DES FABRICANTS D'HORLO GERIE 
B a l a n c i e r s c o m p e n s é s , genres soignés et courants. 
S p i r a u x de première qualité. 
M é t a l p o u r é c h a p p e m e n t s . 706 
Ces produits ont subi les épreuves les plus minutieuses et ont 
donné des résultats supérieurs à tout ce qui a été fait jusqu'à ce jour. 
EXPORTATION 
HORLOGERIE, OUTILS ET FOURNITURES 
LÉOPOLD BERTRAND 
COLOMBIER (Neuchâtel)
 710 
J 
• -
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AVIS 
Un homme marié et d'âge mûr, 
connaissant la clientèle horlogère, 
ayant déjà la représentation d'une 
branche d'horlogerie; aimerait à trou-
ver encore une représentation quel-
conque pour la place de Bienne et 
environs. Références à disposition. 
Adresser les offres sous A. B., au 
bureau du journal. 739 
De bons 
remonteurs 
(H2946J) 749 
et acheveurs 
ayant une grande habitude de la pièce 
rem. cyl. en H, 12 et 13'" or, argent, 
acier et métal, pourraient entrer de 
suite au comptoir Jules Junod, à 
Sonvillier. 
On demande à acheter 
de rencontre un 754 
« P I S AlIX PROPORTIONS 
S'adresser à Jules Leresche, 
horloger-rhabilleur à Payerne . 
PAPETERIE ERNEST KUHN 
SOCIÉTÉ SUISSE D'ASSURANCES 
contre les accidents, à Winterthour 
Capital social Fr. 5,000,000 — Capital versé Fr. 1,000,000 
l i a Société conc lu t c o n t r e p r i m e s fixée : 
I. Assurances individuelles contre les accidents de toute espèce 
pendant et hors du travail. 
II. Assurances de voyages pour courte durée à partir de 2 jours. 
III. Assurances maritimes ainsi qu'assurance pour séjour en pays 
non européens. 
IV. Assurances collectives avec ou sans responsabilité civile. 
L'Agent général à Neuchâtel : M. A. GAUCHAT-GUINAND. 
564 I1A i i i K K t T i o i v . 
fc Grande fabrique de roues et fraises en tous genres 
L GABPâlO, I OLUSIB (UiJm) 
F r a i s é e à a r r o n d i r d ' u n s y s t è m e pe r f ec t i onné 
a p p r o u v é a p r è s e x a m e n e t e ssa i p a r les h o r l o g e r s les 
p l u s c o m p é t e n t s e t les p l u s h a b i l e s . 
w Système breveté en Suhse et en France. 
MACHINES A ARRONDIR SYSTÈME CARPANO. 625 
Eue de Nidau BIENNE Eue Kenre 
GROS DÉTAIL· 
Spécialité : Papiers d'emballage et 
papiers de soie pour horlogerie et 
bijouterie. Papiers de dessin. Papiers 
de poste. 
Fournitures de bureau en tous genres. 
IMPRIMERIE 
Confection prompte et soignée de 
tous les imprimés nécessaires aux fa-
bricants d'horlogerie. 
Fabrication de registres. 
L I V R E S D ' É T A B L I S S A G E 
Atufiep do retture. 
Se recommande 685 
ErnestKuhn,papeterie,Bienne 
E S S A Y E U R - J U R É 
ACHAT " ψ φ ^ VENTE 
Rue de Nidaa — B I E N N E — Rue Νβατβ 
Pulvérisation de cendres et fontes à prix réduits 
Creusets de tous paye — Charbons — Coke de St-Etienne 
On occuperait immédiatement un 
poseur d'aiguilles 
connaissant également le réparage 
des ponts ; (H3043J) 753 
une bonne tailleuse de roues. 
S'adresser à MM. A. Blanchard 
& Cie, fabricants d'ébauches à MaI-
leray. 
ON DEMANDE 
un pivoteur et un acheveur ancre 
ainsi qu'un bon remonleur. 747 
S'adresser au bureau du journal. 
BREVETS D'INVENTION 
en tous pays 503 " ' 
ARITTER 
[Π UOM tlin rfi l'foli entnledei Art· 
. it IiuEktini i» Para 
! - INGÉNIEUR-CONSEIL 
ER KATlERE DE PROPRIÉTÉ INDUSTBIEUt 
Heumattstrassc, 3, B A U 
O B S S B T B i V A I K 519 
• · DépOt de marquée de fabrique et de ·• 
destins et modèles Industriels. 
LOUIS BORALEY 
Euiailleur et !Vielleur 
s«r or\et argent de tous titres 
21, Rue Rousseau, 21 
GENÈVE " 693 
• % j 
Ti 
W/ψ* i* GRAND MAGASIN D'HORLOGERIE 
VICTOR DONZELOT 
P O R R E N T R U Y (Suisse) 
Toujours très bien assorti en outils et fournitures d'horlogerie pour toutes les parties 
O O C N J B O O O O 
Se recommande spécialement à MM. les F a b r i c a n t s d ' h o r l o g e r i e , P l a n t e u r s d ' é c h a p p e m e n t s , m o n t e u r s d e 
bo î t e s , C u v e t i e r s , D o r e u r s , F a b r i e . d e c a d r a n s , F a i s e u r s d e s e c r e t s , R e p a s s e u r s , P i v o t e u r s , A c h e v e u r s , 
P o l i s s e u s e s e t f i n i s s euse s d e boî tes , d e v is , G r a v e u r » , (Sui l locheure , N i c k e l e u r s , E m b o î t e u r s , e tc . , e t c . 
OUTILS ET FOURNITURES SPÉCIALES POUR REGLEUSES 
S ta tic cfl&ix- dé o-pitaux- d&i m c vCiVu t c > 4a Gi iaucs 
OUTILS ET FOURNITTJKES POUR PIEBBISTES 
Pierres. Grenat, Rubis et Saphir, Diamants 
le !oui de qualité supérieure 
Très grand choix de Régulateurs, Pendules, Cartels et Réveils, 
des meilleures fabriques et dans tous les prix. 
GRANDASSORTIMENTDE BIJOUTERIE ET ORFÈVRERIE 
or, argent, doublé or, métal blanc et nickel, tels que : Bracelets, 
Chaînes pour montres. — Bagues, Croix, Médaillons, 
Broches, Alliances pour mariage, etc. 
Orfèvrerie de la maison Christofle de Paris et des meilleures 
fabriques françaises. 
CHOIX IMMENSE de lampes en tous genres î Lampes à pied, 
Lampes à suspension. Spécialité de lampes à main et quinquets 
laiton pour horlogers, qualité supérieure. Accessoires pour lampes. 
Assortiments, cylindres et roues, balanciers, dardène 
et nickel. Pierres finies en tous genres. Ressorts de baril-
lets. Ecuelles, tenons, chevillots ronds et carrés. Contre-
pivots sertis. Contre-pivots grenat, rubis et faux-rubis. 
Aiguilles à seconde. Aiguilles heures et minutes, tous gen-
res, formes, qualités, dessins et prix.Equaiissoirs divers. 
Poudres à polir. Clefs. Vis et poussettes en tous genres. 
Assortiments nickel, cylindriques et Louis XV, pour 
boîtes métal. Anneaux et pendants, métal blanc et jaune, 
de toutes formes. Spécialité de métaux extra blanc, 
jaune, demi-jaune et demi-rouge pour Monteurs de boites 
et Cuveliers, en planches, rondelles, bandes, fil, carru-
res et lunettes de toutes formes. 
^ X il m'est 
ι 
* ' ' 
, , ' • • . . · • 
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Balanciers compensés non magnét iques 
brevetés en Aniériqne (Etats-Unis), France, etc. 
Balanc ie r* c o m p e n s é e f Λ a e i e r e t l a i t o n , t o u s gen­
êt façon c o m p e n s é e £ • I r ee , g r a n d e u r s e t p r i x 
Maison londée V ^ ^ / e n 1848. 
lïïiïïlIIHIIIBâïïl l 
PONTS-MARTEL (Suisse) 
LA PLUS GRANDE FABRIQUE SUISSE POUR CETTE BRANCHE D'HORLOGERIE 
Récompenses et médailles à plusieurs expositions 
Paris 1878, Chaux-de-Fonds 1879, Chaux-de-Fonds 1881 
Prix-courants détaillés et échantillons à déposition. 504 
L. E. COURVOmER, BIENNE 
Outils et fourni tures d 'hor loger ie 
MÉTALLURGIE - DROGUERIE INDUSTRIELLE 
Spécialité pour Fabriques d'ébauches, Etampeurs, 
t Monteurs de boîtes, Nickeleurs, Doreurs, Emailleurs, Fabricants de ressorts, d'aiguilles et de secrets. I H u i l e s e t C o u r r o i e s p o u r m a c h i n e s 518 
FABRIQUE DE BOITES 
en tous genres 456 
ARGENT et GALONNÉ — USINE HYDRAULIQUE 
Spécialité ûe boitte Çatàinte 
1 
BIENNE 
TÉLÉPHONE 
A R N O L D H U G U E N I N 
**, Bue du Procrée, «S 
CHAUX-DE-FONDS 
HORLOGERIE COMPLIQIÉË 
Répétitions quarts et minutes, avec tous genres de 
complication, grandes sonneries quarts et miiaufes, quan-
tièmes perpétuels, chronographes avec compteurs minutes. 
Toutes mes répétitions sont régUtes 
aux températures 545 
et peuvent obtenir des bulletins à l'obseï >vatoire 
FABRIQUE DE 
MACHINES A TRICOTER 
(I UD1 l (Canton de Neuchàlel) 
Uachlnes pour familles et ateliers produi-
sant rapidement et économiquement les bas, 
chaussettes, jupons, caleçons, gilets de 
chasse, etc., de meni3 que les articles de 
fantaisie. Conditions avantageuses. Garantie. 
Envoi gratis du prix-courant. 524 
ETÂBLI5S£|V]LHT METALLURGIQUE 
A . c h a t d e c e n d r e s e t l i n g o t s s u r e s s a i 
F o n t e «le fléehete «le t o u t e n a t u r e 
VENTE .D'OR FIN POUR DOREURS 
A U F R A N G & G 
r<~ B I E J s C I T E 
IE 
Dépôt de coke de St-Etienne — Charbons de bois 
Creusets de toutes espèces 
G R O S E T D E T A I L 
l** ta 
FABRIQUE DE BOITES DE MONTRES 
MÉTAL 
A C I E R 
EXPORTATION 
'
8
^ 
Marque déposée 
USINE 
HYDRAULIQUE 
TÉLÉPHONE 
ElNBIQD frira, Hfa 
B I E N N E (Suisse) 
Système interchangeable par procédés mécaniques nouveaux. 
SPÉCIALITÉ OE GENRES NOUVEAUX SUB COMMANDE, BOITES BBUTES ET FIIiIES, 
Adresse télégraphique : Uenriod frères, Dienne. 574 
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au Rebberg 
B I E N N E PUISSE) 
X 
"***i>«« 
·*»· 
Spécialité de remontoirs au pendant 
qualité soignée et garantie ese 
Nouveau système de mise à l'heure 
le plus perfectionné tjni existe. 
B r e v e t p r i s e n S u i ^ s o R ο τ ι » · TVT° :2-^*C3. 
• p n s 
HOTEL DE BIENNE 
(BIELERHOF) 
v i s - à - v i a c l e l a g a r e 
Etablissement recommandable à MM. les voyageurs de commerce, 
touristes ainsi qu'aux Sociétés. 
Bonne cuisine — Vins naturels — Chambres à différents prix — Grandes 
salles — Bains et douches à l'hôtel — Table d'hôle à midi 10 minutes 
— Plats du jour — Restauration à la carte à toute heure — Exposition 
permanente de montres. Tous les mardis, marché d'horlogerie. 520 
Se recommande C. RIESEN-B1TTER, propriétaire. 
. 
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ET AMPES 
e n t o u s g e n r e s e t s y s t è m e s 
Spécialités pour horlogerie, pour 
fabriques d'ébauches, de boîtes, etc 
E t a m p e s 'à découper, à repasser, 
à angler, etc." 
E t a m p e s pour fonds, lunettes, 
carrures, pièces, etc., suivant tous 
les goûts et tous les genres. 
INSTALLATION COMPLÈTE POUR DÉCOUPAGES 
J e reço i s auss i les offres de MM. les 
fabricants pour ce qui concerne le 
tracé des calibres et la confection de 
la première pièce-type avec réduc-
tion et amplification. 
Prompte eiétutioii. — Parfaite garantie. 
F A B R I Q U E D ' É T A M P l i S 
USINE HYDRAULIQUE 
AD. ERISMANN 
42, Rue du Vieux-Cimetière, 12 
BIENNE 7oi 
Balanciers compensés soignés 
Spécialité genres anglais et allemande 
Glashutte, etc. 725 
GEORGES ROULET 
Ponts-Martels (Suisse) 
MONTRES SOIGNÉES 
P O U R D A M E S 
L A C O L O M B E 508 
DIPLOME 
Zurich 1883 
MÉDAILLE 
Anvers 18SS 
Mouvements cylindre de 7 à 18 UgBM 
et ancres de 10 i 11 lignes 
avec 
BOITES VABIÉES ET FANTAISIE 
HRITHALMANN 
Teléphoti BIENNE RitlwTilli 
En préparation : 738 
ALIVIANACH 
DES H O R L O G E R S 
p o u r 1 8 9 0 
CINQUIÈME ANNÉE 
Tirage : 5000 exemplaires 
Adresser les communica-
tions, réclames et annonces à 
Charles Gros fils, St-lmier. 
TARIF DES ANNONCES SUR DEMANDE 
X 
Θ 
O r 
sur 
Argent 
et 
Chryso 
à tous 
TITRES 
Or 
sur 
Cuivre 
et 
Acier 
MAISON FONDÉE EN 1 8 5 6 
O - ZE^IOIHIEIfcT 
COUVET (Suisse) 
Fabrique d'outils d'horlogerie en tous genres et fournitures 
pour horlogers, bijoutiers, etc. 
Burins fixes ; machines à tailler les remontoirs 
Machines à arrondir avec fraises 568 
Tours à pivoter en tous genres ; outils à percer les cadrans, etc. 
Sépara t ions de tons lea outil* 
OUVRAGE GARANTI ET DE QUALITÉ SOIGNEE 
xxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxx* 
Appareillage électrique 
BOIS & MOHLENBRUCK 
Grabenweg 43f B I E N N E Quartier-Neuf 
Monsieur J a c q u e s BSois, i n g é n i e u r - m é c a n i -
c i e n , se charge de l'étude et de l'installation des projets 
concernant la mécanique et spécialement de l'établissement 
des moteurs de tous genres, de la transmission de la force par 
l'électricité et de l'éclairage électrique. 734 
R E N S E I G N E M E N T S G R A T U I T S 
XXXXXXXKXXXXXXXXXKXXXXK 
MANUFACTURE DE MONTRES 
à boîte chimique anti-oxyde aurifère 
LOUIS MARILLIER-DENZLER 
NEUVEVILLE (Suisse) 
.Marque d é p o s é e 
Seul fabricant 
de cette 
spécialité PROGRES 
Chaînes 
et MédaiUonB 
de n f a u 
compoeitie» 
F i B S S I C A X I O X STATIOSTAIiE 
La boite chimique anti-oxyde aurifère, par sa composition et see pro-
priétés, est l'imitation parfaite de l'or. Sa durée est incontestable. 
Cette invention nouvelle, due à une longue expérience de la matière, 
offre à l'acheteur l'avantage de posséder à un prix minime un objet de luxe-
Des attestations les plus concluantes d'hommes compétents, après analyse 
de la composition ci-haut, sont à la disposition de l'acheteur. VOS 
ΒΒΕ5ΒΞΒ5ΒΒΞΞΒΞΞΞ5ΒΒΒΒΞΒΞΒΒΒΞΒ 
FABRIQUE D'HORLOGERIE 
I-HALD 
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IHl 
B I E N N E (Suisse) 
Le seul fabricant de la 
E 
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E 
5 
E 
5 
E 
5 
E 
5 
E 
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E 
5 
Montre remontoir dite Montre-canne 
Système breveté sous N° 135 
se remontant en tournant le pommeau de la 
canne, qui forme la boîte de la montre, 
s] s'adaptant sur cannes, cravaches, parapluies, etc. ra 
I Même système pour bracelets 
I MODÈLE ABSOLUMENT NOUVEAU Bj 
fj MONTRES GARANTIES | 
IHl CiHl EiHl CinlCiHI Enn3 Ιηρί5Γ^535^5@5^5^555ί5 
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